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Orléans – 4 et 6 rue des Bons-États
Opération préventive de diagnostic (2017)
Émilie Roux-Capron
NOTE DE L’ÉDITEUR
Organisme porteur de l’opération : Ville d’Orléans
1 Le diagnostic a eu lieu du 30 octobre au 13 novembre 2017. Quatre tranchées ont été
réalisées  totalisant  une  surface  ouverte  de  80 m2.  48 faits  archéologiques  ont  été
observés. 23 appartiennent à la période antique dont 13 ont été fouillés par moitié et
25 à la période moderne et contemporaine, observés principalement dans les coupes
des tranchées.
2 Le diagnostic a permis de mettre en évidence deux périodes principales d’occupation
sur la parcelle. La première n’est pas antérieure au changement d’ère. Elle a permis la
détection de vestiges similaires à ceux identifiées dans les parcelles alentour, à savoir
des  structures  en  creux sous  la  forme de  fosses  de  tailles  diverses  auxquelles  sont
associés  quelques  aménagements  ténus  pouvant  correspondre  à  des  bâtiments  sur
poteaux. La fourchette chronologique concernée par ces occupations est d’environ un
siècle, à partir du deuxième quart du Ier s. apr. J.‑C., jusqu’à la première moitié du IIe s.
La fonction primaire des structures mises au jour,  en particulier les grandes fosses,
reste à préciser. Leur comblement contient un mobilier domestique abondant, tant du
point  de vue de la  céramique,  que de la  faune.  Étonnamment,  la  présence de petit
mobilier est anecdotique et limitée à quelques clous en fer. Les activités repérées grâce
au mobilier correspondent à un traitement primaire des animaux domestiques de type
boucherie et peut-être à des artisanats de la corne, de l’os et du bois de cerf.
3 La  difficulté  principale  liée  à  la  stratification  réside  dans  la  présence  de  terres  de
culture, dont la couleur et la texture sont assez proches du comblement des fosses. De
plus,  ces  terres  sont  présentes  avant  l’installation  des  fosses,  peut-être  en  parties
synchrones et succèdent à l’occupation antique.
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4 La présence d’une sépulture d’immature datée du VIIe-XIIIe s. est pour la deuxième fois
documenté dans ce secteur. Son installation s’intercale entre les différentes séquence
de couche de culture (terres noires).
5 L’absence manifeste d’occupation entre le IIe s.  et  le  XVe-XVIe s.  est  une nouvelle fois
avérée.  On  note  la  présence  de  deux  tessons  résiduels  du  IXe s.,  sans  lien  avec  les
structures archéologiques observées. Pour le second Moyen Âge, l’absence d’éléments
est aussi démontrée.
6 Les  vestiges  de  la  période  moderne  correspondent  à  des  terres  de  cultures  et
l’urbanisation de la parcelle n’est pas avérée avant le XVIe-XVIIIe s. À cette période, on
peut, peut-être, rattacher la carrière sous-jacente, présente dans la moitié sud de la
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